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 For those practicing teachers registered for a Certificate in Psycho-Pedagogy leading
 in principle to a legal teaching certification for Quebec, the University of Mont-
 real's Faculty of Education has prepared and offers a Self-Confrontation course
 (S-C). The author after defining "S-C" describes what the researchers in this
 discipline had assigned themselves as objectives. He not only describes the method
 used, but also the activity path followed: he talks about the future of "S-C" and
 discloses the findings of a survey conducted among students having successfully
 completed this course. As a conclusion, the author enumerates the most important
 conditions required to ensure the success of self-confrontation.

 A la Faculte des Sciences de 1'Universite de Montreal, depuis 1969, le micro-
 enseignement a surtout contribui a la formation des futurs maitres du
 secondaire et du collegial. Generalement ces 6tudiants n'ont pas d'expe-
 rience de l'enseignement et sont inscrits t plein temps a un certificat menant,
 en principe, a la qualification legale pour enseigner au Qu6bec.1 Mais
 pouvait-on adapter le micro-enseignement au perfectionnement des
 maitres deja en exercice, c'est-t-dire A nos etudiants qui enseignent le jour
 et qui, le soir, a temps partiel, suivent les cours du certificat? Quels seraient
 alors les objectifs de ce micro-enseignement de perfectionnement? Quelle
 serait la methode qui permettrait d'atteindre ces objectifs? C'est en voulant
 r6pondre A ces questions que, en 1973/74, la Section Enseignement
 secondaire et coll6gial de la Faculte des Sciences de l'Education de
 'Universite de Montreal a pr6par6 pour cette categorie d'ttudiants le cours
 d'auto-confrontation.

 L'AUTO-CONFRONTATION

 L'auto-confrontation, ainsi que le micro-enseignement, pourrait se definir
 comme la rencontre d'une m6thode et d'un instrument au service du

 perfectionnement des maitres en exercice. "La methode consiste t
 decomposer l'acte pedagogique en comportements et en aptitudes qui
 seront identifies, observes, discutes, essayes, maitris6s. L'instrument,
 c'est le magnetoscope qui rend possible, entre autres, 1'6tude approfondie
 d'6chantillons ou de moddles des comportements et des aptitudes A
 acqufrir. Le magn6toscope permet l'auto-observation indispensable A
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 l'enseignant; il est pour lui l'instrument de feedback par excellence"
 (2, p. iii).

 Selon Auerback, l'auto-confrontation est "a representation of reality to
 the person" (3, p. 472). Rkcent dans le perfectionnement des maitres, l'usage
 du magnetoscope est connu depuis longtemps de ceux qui travaillent /
 la readaptation des alcooliques, i la formation des vendeurs, au per-
 fectionnement des joueurs de hockey... cette methode de travail est
 utilis6e en vue de visualiser le comportement des personnes et d'apporter
 les correctifs qui s'imposent.

 Lemire definit le micro-enseignement comme "une technique globale
 qui permet 1'acquisition systematique et progressive de certains com-
 portements p6dagogiques ou habiletes utiles i un professeur" (4). Cette
 technique peut s'appliquer a differents moments de la formation
 professionnelle des futurs enseignants ou au perfectionnement des maitres
 en exercice. L'auto-confrontation offre i l'etudiant la possibilite de "voir"
 ses progres en oeuvrant avec une equipe formee specialement pour l'aider
 a acquerir certains comportements. Le maitre en exercice, grace a l'auto-
 confrontation, travaille dans un contexte qui permet de diminuer les
 tatonnements inevitables, comme lorsqu'il essaie de s'am6liorer seul. De
 plus, il acquiert la certitude que l'acte d'enseigner repose sur des fondements
 scientifiques.

 Fuller et Manning constaterent que le concept de base dans l'utilisation
 de l'auto-confrontation pour le perfectionnement des maltres est rarement
 explicite. Pour cette raison ils entreprirent une etude approfondie de la
 question et firent la synthese de toutes les experiences entreprises jusqu'en
 1973. Ils purent donc relever les 6lements importants de l'auto-confrontation
 dans la formation ou le perfectionnement des maitres (3). Quand ils
 publierent les r6sultats de leur etude, notre experience etait dejA en cours.

 LES OBJECTIFS DE L'AUTO-CONFRONTATION
 L'auto-confrontation veut permettre A un maitre en exercice d'acquerir
 des connaissances sur lui-meme en se voyant enseigner A ses dleves ou A
 ses pairs. Elle veut encore l'aider A d6velopper et A am6liorer son style
 personnel d'enseignant et lui offrir la possibilite d'affirmer ses methodes
 p6dagogiques et d'auto-evaluer ses propres aptitudes pedagogiques. L'auto-
 confrontation offre aussi au maitre en exercice la possibilit6 d'acquerir
 des connaissances theoriques sur des habiletes: les habilet6s proposees
 tiennent compte, dans la mesure du possible, de la personnalit6 de
 l'enseignant et de la qualite de ses dleves. Enfin, en assistant a une micro-
 leon d'un collbgue spkcialis6 dans une autre discipline que la sienne, en
 discutant, lors de la retroaction, avec ses pairs sur leur facon d'enseigner,
 le maitre en exercice, croyons-nous, ne peut que profiter de ces situations
 pour s'am6liorer.

 Ce sont les objectifs que nous voulions atteindre en preparant le cours
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 d'auto-confrontation. Une recherche subventionnee par le Fonds Annuel
 de Soutien de l'Universite de Montreal est presentement en cours pour
 savoir jusqu'a quel point ces objectifs ont ete atteints.

 LA METHODE

 Pour atteindre ces objectifs en auto-confrontation nous avons retenu
 certaines habiletes qui r6pondaient aux besoins de nos etudiants. Nous
 avons aussi determine des activites et etabli leur cheminement en tenant

 compte de la situation du maitre en exercice. Enfin nous avons form6 un
 groupe de travail.

 L'equipe qui collabore avec le professeur responsable de l'auto-
 confrontation comprend des conseillers, une secretaire et un technicien.
 Au technicien incombe la responsabilite de l'enregistrement du pr&-test
 et du post-test de chaque maitre dans sa classe. De plus, en collaboration
 avec le Centre Audio-Visuel de l'Universit6 de Montreal, il copie au
 zypatographe sur une "bande-dossier" le pre-test, les micro-lecons, les
 retroactions et le post-test de chaque etudiant.

 La secr6taire tient a jour les dossiers des etudiants et participe ainsi t la
 bonne marche du cours qui exige un important travail de secretariat:
 fiches d'inscription, d'horaire en milieu scolaire, d'autorisation A enregistrer,
 feuille de route de technicien, etc.

 Les conseillers choisis ont tous l'experience du micro-enseignement de
 formation. Ils connaissent donc les habilet6s specifiques que les chercheurs
 de Stanford ont cernees chez le "bon maitre". II s'agit normalement de
 professeurs qui poursuivent des etudes de doctorat ou de maitrise en

 education tout en enseignant eux-memes au secondaire ou au collegial.
 Ils sont choisis pour leurs qualites de leaders et leur exp6rience dans le
 milieu scolaire. Ils animent un groupe de 8 h 10 6tudiants, ils tracent
 avec eux un plan des operations, etablissent avec chacun le bilan des
 micro-lemons, des retroactions, et analysent le pre-test et le post-test. En
 auto-confrontation, les &tudiants acquierent des connaissances sur certaines
 habiletes regroupees en trois themes ou categories de comportements:
 l'animation, la question, la communication. Chaque conseiller s'est
 spcialise dans l'une de ces categories et est responsable du contenu
 theorique du cours. En faisant pratiquer une habilete du theme, le con-
 seiller s'efforce de tenir compte de la personnalite de chacun de ses etudiants
 et tente de lui faire developper son style propre d'enseignant.

 Le r61e du conseiller ttant primordial pour aider un itudiant i modifier
 son comportement, il est apparu important de former, a l'aide du video,
 le futur conseiller afin de divelopper chez lui des qualites essentielles t
 ce travail. L'Universit6 de Montreal offre un cours pour la formation des
 conseillers.

 Le professeur responsable de l'auto-confrontation etablit les listes finales
 de chaque groupe de 8 a 10 itudiants en tenant compte de leur choix du
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 theme, du soir ou ils veulent suivre le cours, mais aussi de leur specialisation
 et de leur niveau d'enseignement. En auto-confrontation, pensons-nous,
 le groupe ideal d'etudiants forme une equipe d'hommes et de femmes qui
 enseignent des specialites diffdrentes au secondaire et au collegial. Les
 micro-lecons se donnent a des pairs et non A de veritables dleves comme
 au micro-enseignement. L'auto-confrontation est centr6e sur l'acte
 d'enseigner et laisse aux differents didacticiens le soin d'am6liorer la
 pedagogie de la spdcialisation.

 Enfin, les etudiants, apres initiation, deviennent operateurs des differents
 instruments utilises lors des seances de laboratoire a l'universit6. Le travail

 entre pairs et le maniement des appareils par les dtudiants permettent une
 economie de temps et d'argent et ne nuisent pas, semble-t-il, A l'atteinte
 des objectifs poursuivis.

 LE CHEMINEMENT DES ACTIVITES

 Bien que le cours ne commence officiellement qu'au trimestre d'hiver, nous
 reunissons tous les 6tudiants le soir du deuxi/me vendredi de novembre (5).
 Lors de cette pleniere nous exposons les objectifs de l'auto-confrontation,
 nous expliquons les grandes etapes du cours et decrivons le cheminement
 des activitds. Chaque conseiller presente le theme qu'il entend etudier
 (communication, animation, question). L'etudiant choisit le theme qui
 semble le mieux correspondre a ses besoins personnels. Un texte d'une
 cinquantaine de pages est alors remis a chaque etudiant qui y trouve en
 detail le contenu des grandes etapes du cours: le pre-test (son enregistre-
 ment, son analyse par le conseiller) - les rencontres a l'universitd - le
 travail en milieu scolaire - le post-test - la derniere rencontre a l'univer-
 sitd et un tableau resumant le cheminement des activitds.

 En novembre ou en decembre, l'universite enregistre environ 10 a 15
 minutes d'un cours regulier dans la classe de chaque 6tudiant. Le conseiller
 analyse cet enregistrement ou prd-test et fait un rapport ecrit. Avant le
 premier cours a l'universit6, l'etudiant revoit seul son pre-test et prend
 connaissance des commentaires dcrits de son conseiller. Le pr-test, comme
 le post-test, est confidentiel.

 Les rencontres A l'universite ont lieu un soir toutes les trois semaines.

 Les 6tudiants donnent alors a leurs pairs une micro-lecon de 5 a 8 minutes.
 Ils assistent ensuite aux le;ons de leurs pairs. Le conseiller dirige la
 retroaction et pr6sente la thdorie sur une ou des habilet6(s).

 Le travail en milieu scolaire s'6tale pratiquement sur tout le semestre.
 L'enseignant, dans sa classe, experimente, pratique, applique la th6orie
 re;ue i l'universite.

 Le post-test s'enregistre dans la classe de 1'etudiant en mars ou en avril.
 A partir de ce moment l'auto-confrontation s'individualise complMtement.
 Avant la dernitre rencontre avec son conseiller, l'6tudiant a vu ou revu sur

 la bande-dossier son prd-test, ses micro-lecons, ses retroactions et son
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 post-test. II a pris connaissance des analyses crites du pr6-test et du post-test.
 On tente alors d'6valuer le chemin parcouru depuis le debut du cours.

 L'AVENIR DE L'AUTO-CONFRONTATION

 I1 est t6t pour porter un jugement d6finitif sur l'auto-confrontation i la
 Faculte des Sciences de l'Education de l'Universit6 de Montreal. Un

 etudiant de maltrise s'est int&ress~ t notre experience et compte deposer
 bient6t sa these (6).

 Le Fonds Annuel de Soutien de l'Universite de Montreal a subventionn6

 une etude qui nous permettra de savoir si les objectifs de notre cours
 d'auto-confrontation ont t6 atteints et dans quelle mesure ils l'ont &t&.
 Nous remettrons notre rapport en aout 1976. Cependant a la fin du cours
 d'auto-confrontation nous faisons un sondage aupres des etudiants et leur
 demandions des suggestions qui contribueraient a ameliorer le cours. Lors
 de notre enquete sur les objectifs de l'auto-confrontation nous avons
 demand6 aux repondants de classer par ordre d'importance, selon eux,
 les neuf suggestions qui nous avaient &t6 faites.

 Trente-neuf (39) r6pondants, vingt-trois (23) hommes et seize (16)
 femmes, les 2/3 6tant ages de moins de trente (30) ans et ayant moins de
 six (6) ans d'exp6rience dans l'enseignement et enseignant majoritairement
 au secondaire treize (13) specialites diff6rentes, nous ont fait parvenir leurs
 reponses.

 Les neuf suggestions sont ici classees par hi6rarchie des r6sultats.

 Suggestions
 1. Former des groupes moins nombreux.
 2. Enregistrer des micro-leqons d'une plus longue dur&e.
 3. Visionner une le5on module de l'habilete t appliquer en classe.
 4. Analyser le pre-test avec le groupe au lieu de le garder confidentiel.
 5. Permettre A l'6tudiant de travailler sur deux categories de comporte-

 ments.

 6. Regrouper les &tudiants par discipline de sp6cialisation et par niveau
 d'enseignement.

 7. Augmenter le nombre de rencontres a l'universitC.
 8. Am6liorer la faCon d'Wvaluer le cours.
 9. Avoir la presence des conseillers dans la classe r6guli&re de l'etudiant.

 Le tableau 1 identifie la suggestion, donne la position de 1 a 9 of la
 classait le r6pondant (deux n'ont pas r6pondu a toutes les questions, ce
 qui explique la cat6gorie z&ro) ainsi que la somme des r6sultats, somme qui
 nous a permis de classer les suggestions.

 Les r6pondants ont juge que la plus importante amelioration a apporter
 au cours 6tait de reduire le nombre d'&tudiants par groupe de travail. Cette
 annie nous formions des groupes de 6 &tudiants. Les micro-le;ons duraient
 au moins 10 minutes au lieu de 5 i 8 minutes (deuxitme suggestion).
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 Tableau 1/Neuf suggestions classes par hidrarchie

 Suggestion Positions Somme

 0 1 2 3 4 5 6 7 8 9

 1 1 8 9 6 6 5 0 4 0 0 121
 2 2 5 4 7 4 2 5 3 6 1 168
 3 1 4 5 6 7 0 5 6 2 3 175
 4 2 3 1 8 5 8 3 3 3 3 179
 5 1 2 3 2 9 9 5 2 2 4 191
 6 1 6 7 1 2 3 5 1 5 8 195
 7 1 6 3 2 1 4 6 8 6 2 200
 8 2 2 3 3 1 4 7 10 5 2 211
 9 2 3 5 2 1 3 1 2 7 13 231

 Note: Voir p. 40 pour explication du tableau 1.

 CONCLUSION

 On peut affirmer que toute methode de perfectionnement des maitres en
 exercice a comme objectif ultime de favoriser chez l'enseignant un change-
 ment qui le rendra plus apte A enseigner efficacement. La theorie que nous
 venons d'exposer nous semble etre la plus efficace pour atteindre cet
 objectif. II y a certaines conditions cependant pour que l'auto-confrontation
 favorise une amelioration du maitre en exercice. II faut d'abord que le
 maitre en exercice ait des objectifs a atteindre dans l'enseignement, il faut
 que sa situation d'apprentissage pr6sentee en auto-confrontation ressemble
 le plus possible a sa situation rdelle d'enseignant; il faut que s'ktablisse entre
 le conseiller et l'6tudiant un climat de travail favorable, une atmosphere
 securisante, que les situations vecues en milieu scolaire favorisent
 l'application de la theorie enseign6e et pratiqu6e en laboratoire a l'univer-
 site. Ce sont la, pensons-nous, les plus importantes conditions pour que
 l'auto-confrontation atteigne ses objectifs.

 Nous croyons que l'auto-confrontation a la Faculte des Sciences de
 l'Education de l'Universite de Montreal a pris un bon depart. Nous
 voulions offrir un nouveau modele de cours auquel les maitres en exercice
 apporteraient leur contribution. Nous avons etabli une meilleure
 connaissance de l'acte d'enseigner et aid6 A son amelioration par le micro-
 enseignement de perfectionnement. Au moyen d'une telle approche,
 beaucoup plus rapidement qu'au moyen de modules qui ignorent la
 r6alite de la classe et qui ne tiennent pas compte des besoins et des
 connaissances de l'enseignant, nous croyons avoir aide le maitre en exercice
 dans son evolution professionnelle. I1 y a place t l'am6lioration, mais nous
 ne doutons pas que cette formule soit celle de l'avenir dans le perfectionne-
 ment des maltres en exercice.
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 NOTES

 1. Les certificats qui menent A la qualification l4gale sont le Mineur en Mducation, le
 Certificat d'enseignement secondaire (CES) et le Certificat d'enseignement colhMgial
 (CEC). Le mineur s'adresse A ceux qui poss&lent un majeur (60 credits) dans une
 discipline enseign6e au secondaire; le CES et le CEC recrutent leur client6le chez
 les d6tenteurs d'un baccalaur6at sp&ialist6 (90 cr.) dans une discipline qui s'enseigne au
 secondaire et/ou au collt4gial. Les noms des candidats qui ont compl&t6 avec succes leur
 scolarit6 sont pr6sent6s par l'universit6 au comit6 de certification cr4 par le Minist&e
 de l'Education. Ces candidats sont eligibles A un permis d'enseigner au secondaire
 (Mineur et CES) ou au coll6gial (CEC).

 Ces certificats sont de 80 cr6dits dont 24 obligatoires: didactique de la sp6cialisation
 (6 cr.); stages (6 cr.); psycho-education (6 cr.); 16gislation scolaire du Qut%ec (8 cr.);
 philosophie de I'education (3 cr.); 6 credits sont A option ou au choix. Les 6tudiants
 s'inscrivent A l'un de ces certificats soit A plein temps (une ann6e d'Rtudes) soit A temps
 partiel (9 A 15 credits par ann6e) (1). L'auto-confrontation remplace le traditionnel stage
 de pratique pour les 6tudiants inscrits A temps partiel et qui ont dtjj l'exprience de
 1'enseignement.
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